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loa  iois   dft   IR (i^com-ùhiti ü'í»   F.n <ie>>o»*s   .1«*»    ¿i ementa  physique»  et  e) 
tmes.   tín   coiisíquorcf   wn! :   ì ' « i s i*-»ci h»  -u  --.rai tenant dépendra a  If    '" 
"•»la  conitene«  d: er; t : CM.   Le:-'   pr vu.ipe ;J   •.oi.-v. st-nt  à   introduire  d ••...-. 
ccnstiuctirn   l'arcuo,   h :•   ¡-..«'^íió   e.-?t   b^é   ;,ur   leu  principes   UUìVRM î: 
Gr. utilise  mc'^hoc"  .<*•   r --»• ¡^rtiùon d'argile  pit.ati^ue.  D'ailleurs  los 
mi ere   r¿Rult*t-.,     *.rpJ.-i* v-' out   • r.t   Hé   ox^inés   favorablement  par   la- 
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L'introduction ae l'.uv^ile concoleise dins la construction d, 
longue date en ."rand., vogue dans l'art congolais traditionnel comrar 
l'art ncderr.e. 1,'emploi neu rovSt.iuiènts ne terre nuite dans l'archi 
tura,   façoiîiage oes  briques   en   terre ci.i-e, 

Les ro. «purees de l'argile c->n>;olai.re : '-'argile a ses ressources f> 
l'art de la poterie non vcr£¡issée - dans la céramique dont les mei) 
des études sont par les services de i'ORSTOM de notre pays. Une gre 
entreprise d'Età fabrique te.-: biiquis en terre cuite -(rouge). LOP 

les coii^olaiss.i representen'« un« ressource naturelle du grand intér 
dans notre pays. Le .iroblèrac d'une importance primordiale c'est sor 
loppement. et le manque des matériaux de fabrication pouvant analyso 
convenablement  notre  argile. 
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fabrication des  matériaux da 
Vf ut aire   1'ardile rouge. 

construction 
L'argile  employée   pour 

sont los  argiles  plastique.; 
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pour cause   îrms d »*quipeIöent  et ¿'exploita- 
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"•*»   ¡>r.:-uifri-â  usages   de   l'argile  a  été  dé- 
»lilcurs  par   la nécessité de  réparer dea 

laudier   Uî>'.   '.oie  «1 ' eau  dans  une   embárca- 
te "inni .¡a   o*.-,   rbcii'iní'i,!   en  poterie, 

f   .    ' -.i - ?   l'.rnN    est   surtout  employée 
ions.   Chez   certaines   tribus  les   cloisons 
ssec:«nir   II*   n'out   Jamals  tenté  notamment 
anneaux  dt   bftti.-.Ant   etc.   C'est   plutôt   en 

11 < •\i ; -.fi.   if   1'«.r^ile   naturelle   se  résument  dans 
r   soufflets  ae   t'orne,   ue  creuset  et de   moules 

;<Vî   s*-4 aux.   L'ardilo   pr,   République Populaire 
,nP3   c- rt»ii)ff,   partie-   à   l'érection  de  otonu- 

L'industrie  a«  la tt»rre   cuite  n'étant  bien  fort  développée  au Congo 
Populaire,   les  habitants ont   t. nté  de   l'appliquer  au  perfectionnement de 
leurs habitases.   L'argile  . oa^olaise même,   eu   bien  des  endroits,   lorsqu'elle 
est de qualité   supérieure,   si   l'opinion généralement  admise,  d'après  laquel- 
le les premiers  objets  ei   terre   cuite  lurent  alfectés à des usages  culinai- 
res,  arait  besom d'uue confirmation,   tille  la   trouverait dans ce  seul  fait 
que l'argile  primitive est  «x^autée ordinairement   par  les  femmes et  qu'elle 
a dû par conséquent presenter  ^out  d'abord  et  nécessairement un caractère 
purement domestique. 

On pourrait  objecter qu'en  certains  «adroits  du Congo;  cette industrie 
est exercé«   par  les hoiuaes.   C»  sont  1* dea exceptions  amenées par d«»  cir- 
constances   particulières presque   toujours faciles  a déterminer.  Actuelle- 
ment  l'argile  congolaise présente   la période  de   son  évolution une tendance 
marquée à  se  xaàxxiax  localiser dans  la fabrication  des  briques  perforées 
à base d'argile   perforée dans  certaines  villes  de   chaque  régions. 

Il  existe  en effet, de   oombrer íes   localités  où   l'on ne confectionne 
pas des briques   JH terre eu ¡te, soit parce que   les  aatériaux y font défaut, 
sojrt parce  que,   il manque des   experts quelques  figures  comparatives  peuvent 
en donner une  idée suffisante.   Pénurie de renseignements  relatifs à  la 
technique.   Les  divers actes  de   la  fabrication  des   briques,  des carreaux, 
panneaux etc. 

Matières  premières   : Classement  des  argUes  employées.  Argiles  figulines, 
argiles plastiques, kaolins,   argiles pauvres,   choix et  récolte de l'argile- 
façonnage des briques. 

Caractéristiques du façonnage  chez  les  Congolais   :   Alternance,  fragmenta- 
tion» 
Les notions  relatires aux procédés de fabrication  en oeuvre par les ouvrierr 
Congolais  sont  peu précises  et  peu détaillées.  Les  documents présentés per- 
mettraient  certainement aux  experts de l'ONUDI de  reconstituer le processus 
de la fabrication moderne par un examen attentif. 
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Sa dehors  des  ^nques  de  construction   fabriquées  par Congo-Brie,   BCCO 
(Bureau  pour   la  Création,    le  Control*-   ••!   1 '   r¿cntat ioc  dei   Eatreprises, 
Exploitation de   1 ' titj* t i. 

L'analyse  d'un«   nri.u»'  .iiüi.<   îe.s   r^n^eit-fi^ui^nts   suivanv-s   ;  quarts.... 
11,70 # -  analyse  U'UL.   - •ct^rst i ' ; «n   r-'i'iu   f e J dspttthi ¡¡uè   ¿,ÜU* 
Acid»  «iliaque  o4,4u > 
Alumène       7 , Of"       ) 
Oxyd« de  i'»r    i.H "       ( 
Chaux    ^. Ji',!       ) 
Magnésie  .............   ¿î.lb"       ( 
Potasse      c,.r-o"       * Substance  argileuse 84,30 % 
Pert« au      *.4»J

W
       ( 

Acid« carbonique     0M  ) 
Acid« phosphoriqufe ...    U"  { 

La fabrication des briques a base d*urlile ne doit Itr« recherché« 
dans la technique ues mdustrics ie bâtiment» dont elle reproduit d'un« 
façon frappante l'un de» procédés les plus coan.ims. Il n'est pas toujours 
possible de rapporter sûrement a un type déterminé d'Argile la composition 
des poteries congolaises dans la fabrication dea carreaux, pannoaux «te. 
Bile vari« d'une région a une autre, et dans certaines propositions d'un 
gia«ment à l'autre. L'argile recueillie est tébarrassée sommairement des 
Matières étrangères. On ne procède pas e un trian« spécial. 

Développement : Avant de parvenir » un pareil développement, quels sont 
ses débuts ? Dans quelles conditions et dan« quel sens va-t-il évolaé ? 
Quali« «st la situation nous, propose l'uNüül ? 
Ces questions se posent tout d'abord et il peut paraître intéressant d« 
l«s dégager dans les mesures nu possible * 
Les moyens d'action lis en oeuvre ? Question d'un« importane« capital« > 
Les méthodes de fabrication de brioues, d»-?* rarreaux a base d'argile (vrai« 
•»sur« du rrogr»»fl). La production des matériaux ue construction «n argile 
matières premières, outillage, procédé d'utilisation m*i**i d«s argiles. 
L'étude de la production n'ufîre un intérêt particulier, malgré leur appa- 
rent« fragilité. 

Classification des argiles | 

Difficulté d'un classement rationnel. ¿aUoas pour lesquelles ni la matièr« 
ni variation des productions des briques à base u'argile. La classifica- 
tion des argil«s présente de sérieuses difficultés. Il n'exist« pas d« 
critérium permettant de les répartir en «roupenent netteaent défini. La 
classification des argiles appartenant au ¿roup«. 
Impossibilité de classer l'argile congolaise d'après les method«« applica- 
bles dans notre organisation. Les éléments d'une classification rationnell« 
font défaut - bases «t motifs. D'une façon général« lorsqu'on abord« d« 
l'argile congolaise, il faut écarter toute idée préconçue, fair« abstrac- 
tion des formes sou« lesquelles se présentent les divers«« manif«station« 
d'activité physique. 
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Lt  but 
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compte,   en  outre   l*»s   eleun-rts  tintene 19.   L'c 

Kl gilè n* demande p-p.s un» *>*'.d» 
désignation de l'ar/rii« a   uti 
prospection des possibilités 
tructinn. D'ailleurs l'arKile 
SOD ancienneté et .,* ri cht s se 
Cette situation est encore caractérisée vnr 
possède encore des UMIHS. 

y Je comparati ve ; Notre »r- 
rt'jite moumi.« « tuut dans la 
nstruct i.»n. Kn donnant la 

ligation réelle «les mt't» odes de corn- 
une matière printive ,»r*a*?ntant par 

n'jtè   leur apparente fragilité. 
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•.•n Matériau» 
*'t.it re pavs en 

Afin de valoriser *»Q »rcih-s, il y aurait 11 ou rie faire connaître 
leur» caractéristiques, ce uyu p«ra*ettr*it ut concurrencer. 

De» études stiPiitüiqno* et tnc.niqutr i.'ont jumai» *té   élaborée» 
dans notre pavs on vue de l ' ut ¡ isatiun  e.s principales recherchât. Igno- 
rant ainsi pratiquement tout carácter 1 s tiqua des ar ij*»« »t ae leur emploi, 

S\   l'on reut développer i! ir -lie des pays d'Afrique, il est impor- 
tant en premier lieu, de uirfuser les résultats des <ss»i  et études effec- 
tuée» en le» exprimant *n un 1 engage accessible * tuu«. 
Mai» il y a certes aus.-i a vaincre 1« difficulté nui represente l'hehéro- 
géneité des roches. Il appartient «viaemment a l'OMiyl de aettr» tout en 
oeuvr» rour améliorer ; a fabrication et pour la rendre plu» coapétentire 
dvi nous aider dans la plus lar«» a^ur« posuMi, étant donné l'importane» 
de l'industrie de construction à base d'argile dans le cadre de l'écono- 
mie d»s paya .n .01« de développement. 

Le» autorité» locales pourraient envisager de mettre ea oeuvre les 
petit»« entreprises en rue ae valoriser leur production joctle de construc- 
tion. L'idéal ser;u* dan ¡ 1 o  conditions actuelles le faible de pri« 4» 
revient élevé 

1- faire une étude Jes utilisations des uriques des carreaux dans 
les pay« d» l'Afrique trouvant sur place toutes le» i- "ormation» indis- 
pensable» à la consommation, i our develo; per l'argile Gongolai«», il faut 
poursuivre plu»ieur» abjectifs : 1«- connaître les possibilité» d'utilisa- 
tion, communiquer ce» normes d'utilisation aux consommateur», offrir le» 
briquas a des prix inférieurs. 

afe canclu»ion, actuellement le» argiles congolaises sont utilisées de la 
manier» la plu» désordonnée. 1 our 1 -lever le niveau de 1'argil» congolaise 
dans la fabrication uei priHue^ de construction, il faut présenter au con- 
sommateur congolais un travail pariaiteaeat connu ayant le meilleur rend»* 
••nt à l'utilisation et pouvant #tre fourni régulièrement. Pour obtenir 
un tel résultat, il faut u* l'on couuaísae «xnmtement les argiles traitées 
•t conditionnées convenablement. 

Etant donne que les néthori»» nouvelles remplissent les conditions 
pour fournir au consommateur un matériau qu'il peut utiliser en tout» con- 
fianca, il ne fait pas de doute que les «railes congolaises feront assez 
rapidement l'objet d'une etude intense./- 
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